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Le don de la vie ouvre nos tombeaux  
 

Il fait encore sombre quand Marie-Madeleine se rend au tombeau de Jésus au matin de 
Pâques. Il fait sombre aussi quand Pierre et Jean y vont. 
Il fait toujours sombre quand nous allons sur les tombeaux de nos vies, quand nous 
pleurons sur nos espoirs déçus, nos amours déchirés, nos échecs, nos péchés… 
Et voilà que le tombeau ouvert ouvre le cœur de Jean : « Il vit et il crut. » Il renaît ! 
Alors qu’il fait toujours sombre, sa vie s’illumine. 
Souvenez-vous du récit de la création du monde. Chacun des sept jours où Dieu crée 
est rythmé par le refrain : « il y eut un soir, il y eut un matin. » 
Il y a l’obscurité, la nuit où germe la création et le matin, l’aube nouvelle ensoleillée de 
la vie de Dieu. Sept jours où le matin arrive après la nuit. La résurrection de Jésus est 
dans la suite de la première création. Elle est le don de la vie nouvelle, nouvelle 
création où jaillit l’homme nouveau, le Ressuscité. 
C’est pourquoi les premiers chrétiens appellent ce jour, le huitième jour, le dimanche, 
Jour du Seigneur dont la clarté illumine la nuit du monde et des hommes. 
Et Dieu continue à créer en nous ressuscitant. 
Cette lumière brille à l’intérieur du cœur du croyant, même si dehors et dans la vie il 
fait toujours sombre. Jean reçoit cette lumière de la foi en voyant le tombeau ouvert et 
vide. Vide ? 
Pas tout à fait ! Jésus n’y est pas mais à deux reprises l’Evangile nous dit que Jean voit 
les bandelettes qui enserraient le corps de Jésus posées au sol… et le suaire qui 
recouvrait son visage, roulé. Les linges qui enfermaient le cadavre sont rangés. Tout 
est en ordre ! Les liens qui retenaient Jésus dans la mort sont bien visibles, déposés, 
vides de Jésus. « Il vit et il crut. » 
Jésus ouvre la porte verrouillée de la prison de la mort. Il défait les liens de la haine, de 
la jalousie, de la peur. 
Le Ressuscité ouvre tout grand ce qui nous enferme, nous étouffe, nous tue. Il ouvre 
les cœurs au don de la vie qu’il offre, aujourd’hui. 
Jésus a ouvert le tombeau de la mort parce qu’il est d’abord le Vivant ouvert à la vie. 
Sur la croix il a les bras, les mains et le cœur ouverts pour donner la vie et l’amour. 
Alors, dans la nuit, son tombeau s’ouvre pour ouvrir tous nos tombeaux. 
Jean le voit et il croit. Il ne comprend pas. Il croit. Il fait confiance à cette ouverture 
d’amour qui est un don pour lui, aussi, puisque son cœur s’ouvre à la joie. 
Comme Jean, comme Pierre, Marie-Madeleine et tous les saints accueillons la force de 
la résurrection. Jésus nous donne sa vie si nous laissons nos cœurs et nos mains 
s’ouvrir. Le pardon de Jésus ouvre ce qui est le plus fermé, le plus mort en nous et 
dans le monde.  
Et nous pouvons aussi faire sauter les verrous et les chaînes qui retiennent nos frères 
prisonniers. La joie de Pâques ouvre nos visages pour que nos frères puissent en vivre. 


